
Notre vie, leur argent
Pourquoi refuser les OGM ?
• Parce que personne n’en veut et qu’il n’y a rien à perdre à n’en pas vouloir..
• La technologie génique est imprécise et ses résultats sont imprévisibles.
• Les risques sont importants et les effets irréversibles.

Pour l’environnement: des mauvaises herbes super-tolérantes et des “super-accidents”, une 
perte de la biodiversité et une rupture des équilibres naturels.  
Pour la santé: de nouvelles toxines et des allergènes dans notre alimentation, des maladies plus 
virulentes et des bactéries résistantes aux antibiotiques. 

• Les OGM peuvent augmenter la souffrance animale.
• Les OGM menacent l’existence de l’agriculture biologique.
• Enfin, les OGM sont l’une des armes par lesquelles quelques groupes agro-industriels tentent de 

dicter leur loi aux paysans du Nord comme du Sud et s’accaparent les ressources alimentaires 
mondiales.

Où trouve-t-on des OGM ?
Aux Etats-Unis, 40% des surfaces de soja cultivées sont des OGM. Prés de 60% du soja utilisé en 
Europe provient de ce pays. Ce soja entre dans la fabrication des farines animales mais aussi dans la 
composition de près de 30.000 produits alimentaires sur notre continent. Tout les produits qui 
contiennent des dérivés du soja et du maïs (farines, protéines, amidon, huiles, lécithine, 
maltodextrine, sirop de glucose, dextrose, etc.) sont susceptibles de contenir des OGM (environ 
60% des produits). La plupart des animaux de nos élevages sont nourrit avec des OGM (en 
particulier la volaille élevée en batterie). Un fabricant comme Unilever, particulièrement cynique, 
classe les pays suivant leur “sensibilité” à la consommation d’OGM. Le consommateur belge serait, 
prétendent-ils, “indifférent” à cette question. Dès lors, ils continuent à produire des aliments 
contenant des OGM pour le marché belge... D’autres (tel Master Foods, lié à la multinationale Mars 
Corporation) adoptent un double discours, affirmant sans réserve devant les caméras n’avoir recours 
qu’à du soja issu de récoltes conventionnelles (non OGM) mais osant seulement répondre par 
courrier: “nous ESSAYONS d’acheter tous nos ingrédients provenant de récoltes conventionnelles”.  
Aucun producteur n’a jusqu’ici adopté une position claire et contrôlable (mentionnant notamment 
la liste de ses fournisseurs) qui permette de vérifier l’absence d’OGM dans l’ensemble de sa filière. 
De ce fait, les distributeurs ne peuvent pas garantir l’absence d’OGM dans leurs produits (Delhaize 
pas plus que les autres, malgré sa campagne publicitaire tapageuse) et n’essayent pas même de le 
faire pour la viande...

Pourquoi des autocollants ?
Appliqués sur les produits contaminés, ils nous permettent de nous opposer 
au fait accompli organisé par le secteur de l’agri-business, ils mettent en cause 
la responsabilité des sociétés qui en inondent les rayons, ils avertissent les 
autres consommateurs et, parfois, ils  nous donnent l’occasion de discuter 
avec le personnel et les gérants.

Etiquetons ensemble aujourd’hui, pour que rien ne doive l’être demain!
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